
LA MOTILITE HEMOCYTAIRE CHEZ LA MOULE 
BLEUE, UN MARQUEUR D’INFLAMMATION 
MEDIEE PAR LA VOIE DES EICOSANOÏDES 
 

Les moules ont un système immunitaire 
exclusivement inné, reposant principalement sur des 
cellules immunocompétentes appelées hémocytes. 
Ces cellules circulent à l’intérieur de l’organisme via un 
système hémolymphatique ouvert et sont recrutées 
dans les tissus lésés à la suite d’une blessure. Ce 
recrutement marque le début d’un état inflammatoire 
où les hémocytes mettent en place des mécanismes 
de défense cellulaires et humoraux. Pour être effectifs, 
l’infiltration cellulaire des tissus et les réponses 
immunitaires qui suivent sont médiées par des voies 
de signalisation impliquées dans le processus inflammatoire. Aucune information n'est 
disponible sur les voies de signalisation de l’inflammation chez Mytilus edulis. Chez les 
insectes, il a été montré que la voie des eicosanoïdes est impliquée. 

Pour rechercher le rôle éventuel de cette voie chez M. edulis, la motilité hémocytaire a 
été suivie, en présence de bloqueurs de la signalisation par les eicosanoïdes et/ou en 
présence de son précurseur, l’acide arachidonique (AA). La vitesse de migration des 
hémocytes a été mesurée in vitro après incubation avec des bactéries mortes ou avec des 
extraits bactériens (ECPs) d’une souche virulente pour M. edulis. 

Nos résultats montrent que l’exposition des hémocytes aux bactéries mortes ou aux 
ECPs stimule le déplacement hémocytaire, de manière soutenue ou transitoire, 
respectivement. La motilité des hémocytes est inhibée par la dexaméthasone (dex), même 
après une exposition de courte durée. Cet effet inhibiteur est aboli après un traitement 
combiné avec l'AA. La vitesse de déplacement des hémocytes est inhibée par l'ibuprofène et 
la baicalein, bloqueurs respectifs des voies de la cyclooxygénase (COX) et de la 
lipooxygénase (LOX).  

En conclusion, nos résultats montrent que la motilité hémocytaire est un marqueur 
d‘inflammation chez M. edulis et qu’elle est régulée par la voie des eicosanoïdes. Des études 
plus détaillées des récepteurs impliqués permettraient de caractériser plus précisément 
l’implication de cette voie et de ses produits de sécrétion paracrine dans la régulation de 
l’inflammation chez la moule bleue.  
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